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INTRODU CTION 

Le choix d'un stage professionnel n'est pas une chose evidente, surtout lorsque 

son enjeu est 1'acquisition des competences et des pratiques necessaires a 1'obtention 

d'un emploi dans une collectivite territoriale. L'experience acquise lors du stage d'etude 

se doit d'etre riche du point de vue theorique, mais aussi pratique, car de celle-ci 

doivent decouler les arguments propres a convaincre une equipe municipale ou un 

conseil general que le conservateur saura gerer 1'etablissement. 

A tort ou a raison, je n'ai pas choisi de faire ce stage d'etude dans une structure 

susceptible de me proposer un poste. Pour des raisons statutaires, je savais, par avance, 

que je n'avais aucune chance de trouver un poste au sein du reseau parisien. Cependant, 

je suis persuadee que la bibliotheque Crimee est une bonne ecole pour les eleves 

conservateurs. 

Mon stage d'etude est a la fois une etape importante dans un projet professionnel 

en maturation et le fruit de ma rencontre avec Madame Blandine Aurenche lors du 

dernier Salon du Livre de Paris. Intimement convaincue du role de la lecture publique 

dans le maintien de la cohesion sociale et de son apport pour chaque individu, je 

souhaitais travailler dans une bibliotheque ou ces enjeux s'imposaient d'emblee. 

Madame Blandine Aurenche a su me convaincre, et je l'en remercie, que la bibliotheque 

Crimee etait au coeur de cette problematique. 
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I. LE RESEAU DES BIBLIOTHEOUES DE LA VILLE DE PARIS 

Les donnees 1998 font etat de 63 etablissements pour la ville de Paris. Ces 63 

bibliotheques se decomposent de la maniere suivante : 56 bibliotheques de pret a fonds 

encyclopediques comprenant 40 bibliotheques pour adultes, 50 bibliotheques pour 

enfants, 31 discotheques, 7 videotheques et 7 bibliotheques specialisees1. Ce reseau, qui 

de prime abord peut paraitre dense, dessert une population de 2 175 200 habitants2 et ne 

totalise que 3716 places assises, soit 1,7 places pour 1000 habitants. A ce deficit de 

places s'ajoute une inscription sur le territoire parisien qui semble bien aleatoire. Ainsi, 

si le centre et l'est parisien sont bien pourvus3, certains arrondissements tels que le 13e, 

le 14e et le 15e font figure de parents pauvres4. Cette situation s'explique en partie par 

1'histoire du reseau parisien. 

l.Rappel historique 

Mis en place a la fin du XIXe siecle, le reseau parisien ne s'est pas organise 

autour d'une ou de plusieurs centrales desquelles dependraient des annexes. En effet, 

Paris ne possede pas de bibliotheque centrale, bien qu'une telle institution ait existe a 

deux reprises autrefois. La premiere fut confisquee par l'Etat a la Revolution ; la 

seconde, situee dans 1'ancien Hotel de Ville, fut detruite dans 1'incendie de mai 1871. 

Dans ce contexte de la fin du XIXe siecle, ou le souci de la bonne moralite des «classes 

laborieuses » primait encore sur 1'instruction, la ville de Paris favorisa la creation de 

petites bibliotheques populaires. Ces etablissements, congus comme des institutions de 

bienfaisance, furent loges dans les mairies ou les ecoles, et ne beneficierent d'aucune 

coordination technique. Ce dispositif fut legerement ameliore sous 1'impulsion d'Ernest 

Coyecque, directeur du bureau des bibliotheques en 1913, puis inspecteur des 

1II s'agit de la Mediatheque Musicale de Paris, de la Bibliotheque du Cinema, de la Bibliotheque des Arts 
Graphiques, de la Bibliotheque Administrative de la Ville de Paris, de la Bibliotheque Forney, de la 
Bibliotheque Historique de la Ville de Paris, de la Bibliotheque des Litteratures Policieres et de la 
Bibliotheque Marguerite Durand. 
2 Chiffre du recensement de 1990. 
3 Les ler, 2C, 3e, 4C, 5e et 6e arrondissements comptent 11 bibliotheques, les 19e et 20e arrondissements 
comptent a eux-seuls 12 bibliotheques. 
4 Au total, ces trois arrondissements n'ont que 9 bibliotheques. 

3 



bibliotheques parisiennes en 1916. Cependant globalement, ce premier reseau subsista 

jusque dans les annees soixante, date a laquelle la ville, consciente de son fort retard 

dans le domaine de la lecture publique, entreprit de renover celui-ci. En 1967, un 

premier schema directeur fut elabore. II prevoyait de mailler le territoire parisien avec 

trois types d'etablissements : de grands etablissements d'une superficie de 1000 m2 

environ et comportant les trois sections d'usage (adultes, jeunesse et discotheque)5, de 

petites bibliotheques de quartier pour un public de proximite et des bibliotheques 

specialisees en jeunesse. En depit de ce schema ambitieux, force est de constater que 

seuls les gros efforts prevus pour les interstitiels jeunesses ont ete realises. 

Forte de 1'experience de la bibliotheque de l'Heure Joyeuse6, la ville de Paris a 

cree 11 bibliotheques jeunesse entre 1965 et 19947. 

2.Les services centraux 

Afin de mieux comprendre 1'organisation des bibliotheques du reseau parisien et 

leurs specificites, il est necessaire de dresser un panorama des services centraux 

dependant du Bureau des Bibliotheques et du Livre de la Ville de Paris. Au sein de la 

Direction des affaires culturelles de la Ville de Paris, le Bureau des Bibliotheques a pour 

vocation de proposer les orientations generales des bibliotheques, de mettre en place les 

moyens de leur fonctionnement, de coordonner et de contrdler leurs activites8. 

Parallelement aux services administratifs et au service scientifique, le Bureau des 

Bibliotheques a developpe trois secteurs destines a aider les bibliotheques dans leur 

gestion quotidienne. II s'agit du Service Technique des bibliotheques, de la Reserve 

Centrale et du Service de 1'Informatique, du Multimedia et de l'Image (SIMI). Le 

Service Technique, cree en 1971, occupe une position originale, car il joue le role, au 

sein du reseau, d'un prestataire de service. Comme 1'indique VAnnuaire 1999-2000 des 

5 La bibliotheque Picpus, ouverte en 1975, avec ses 1600 m2 de superficie reste la reference de ce 
schema. 
6 La bibliotheque de 1'Heure Joyeuse, creee en 1924 avec le soutien du Book Commitee on Children's 
Libraries, fut la premiere bibliotheque frangaise entierement consacree aux enfants. 
7 II s'agit des bibliotheques La Fontaine (ler arrondissement, 1983), Isle-Saint-Louis (4e arrondissement, 
1979), Courcelles (8e arrondissement, 1982), Diderot (12e arrondissement, 1979), Gutenberg (15e 

arrondissement, 1991), Brochant (17e arrondissement, 1984), Maurice Genevoix (18e arrondissement, 
1991), Benjamin Rabier (19e arrondissement, 1994), Crimee (19c arrondissement, 1988), Mortier (20e 

arrondissement, 1965), Orteaux (20e arrondissement, 1980). 
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bibliotheques de la Ville de Paris : « L'activite du service se deploie suivant quatre axes 

principaux, selon une chaine logique, equivalente au circuit du livre dans toute 

bibliotheque: 1'information bibliographique, 1'achat des documents, le traitement 

intellectuel (catalogage et indexation) et manuel (reliure ou consolidation et equipement 

pour le pret), enfin le retraitement (desherbage, gestion de la reserve centrale et 

redistribution) ». C'est dans ce cadre, que 15 comites de lecture, constitues par des 

bibliothecaires du reseau, analysent les services de presse envoyes par les editeurs, et 

constituent des listes destinees aux bibliotheques. Ce systeme de listes a pour but de 

gerer efficacement les achats en gros. Les listes n'ont aucun caractere obligatoire et les 

ouvrages qui ne se trouvent pas sur les listes sont commandes directement par les 

etablissements a leurs fournisseurs habituels (editeurs, libraires...). Les problemes poses 

par 1'accroissement normal des collections ont ete en partie resolus par la creation, en 

1984, d'une reserve centrale. Ainsi les ouvrages retires des fonds courants, pour faire 

place aux nouveautes, sont verses dans cette reserve lorsqu'ils peuvent continuer 

d'interesser une partie du public. Les usagers ont acces a ce fonds par 1'intermediaire du 

catalogue collectif informatise. Enfin, dependant directement du Bureau des 

Bibliotheques, le Service de 1'Informatique, du Multimedia et de 1'Image (SIMI), cree 

en 1996, resulte de la fusion entre 1'ancien service audiovisuel et la mission 

informatique. II est a la disposition des bibliotheques dans les quatre domaines 

suivants : l'informatisation du reseau, la bureautique, le multimedia et les images. A ce 

titre, il organise ou gere directement la maintenance du materiel installe et la formation 

des bibliothecaires. Ce dispositif est complete dans le domaine des animations 

culturelles par les prestations de 1'association Paris-Bibliotheques9. Dans le cadre d'une 

convention passee avec la ville, qui assure 1'essentiel de ses subventions, elle realise ou 

produit toutes les manifestations destinees au reseau des bibliotheques municipales. 

Pour des projets plus specifiques a leur etablissement, les bibliothecaires disposent, 

cependant, d'un budget d'animation. En dernier lieu ce cadre administratif est complete 

par 1'organisation de concours propres a la ville de Paris pour le recrutement de son 

personnel. La Mission des Ressources Humaines du Bureau des Bibliotheques s'occupe 

de la formation continue en proposant de nombreux stages aux agents du reseau. 

8 Annexes 1 et 2 : organigramme de la Direction des affaires culturelles et organigramme du Bureau des 
Bibliotheques et du Livre. 
9 Anciennement Agence Culturelle de Paris, changement de nom en 1998. 
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3.Etat des lieux a 1'aube de Fan 2000 : Une politique du livre et de la lecture ? 

Les lourdeurs administratives engendrees par ce cadre sont multiples et 

expliquent en partie un certain nombre de dysfonctionnements. Au cloisonnement 

interne deja tres fort se superpose une impermeabilite encore plus pesante entre les 

differentes directions de la ville, etouffant ainsi des partenariats pourtant naturels. Le 

Plan Paris-Lecture10, par exemple, a ete entierement elabore par la DASCO (Direction 

des Affaires Scolaires) sans que le Bureau des Bibliotheques ne prenne part a aucun 

moment a la discussion. L'implication de la Direction des Affaires Sociales dans le 

projet «Lire a Paris », qui voit actuellement le jour, est le fruit de negociations 

entreprises depuis dix ans. 

Cependant, les retards accuses par 1'ensemble du reseau parisien doivent se lire 

comme les symptdmes du manque d'interet porte par les pouvoirs politiques a la lecture 

publique. Monsieur Jean-Claude Utard11, responsable de la Mission des Ressources 

Humaines au Bureau des Bibliotheques, soulignait que ce desinteret se traduit fortement 

dans les faits, a savoir la constitution d'un reseau desequilibre sans geste architectural, 

les bibliotheques ouvertes recemment resultant plus des opportunites foncieres de la 

ville que de necessites locales. 

Prive d'une audience aupres des responsables politiques, le Bureau des 

Bibliotheques s'est defini trois priorites afin de reequilibrer le reseau. D'une part, il 

essaie de freiner les petites constructions, souvent soutenues par les maires 

d'arrondissement par clientelisme, et de promouvoir les projets de grande envergure 

dont le rayonnement permettrait d'impulser une veritable politique de lecture publique. 

Ainsi, il soutient activement le projet d'une mediatheque de 4000 m2, equipee de 

materiel dernier cri en matiere de nouvelles technologies, qui serait implantee rue 

d'Alleray dans le 15e arrondissement12. D'autre part, il encourage la mobilisation des 

equipes autour de 1'elaboration de projets d'etablissement, en proposant notamment des 

audits menes par des consultants exterieurs13, et de plus en plus en favorisant le 

10 Plan qui consistait a pourvoir toutes les ecoles maternelles et elementaires en Bibliotheques Centres de 
Documentation (BCD) dignes de ce nom. 
11 Rencontre le 28 septembre 1999 dans le cadre du memoire d'etude. 
12 Ce projet est en attente depuis plusieurs annees, faute d'une decision du Conseil de Paris. 
13 Audits menes dans le cadre des Projets Communication-Accueil. 
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recrutement sur profil de poste. Enfin, il organise des formations a la demande des 

etablissements ou sur des projets reconnus prioritaires tels que «la petite enfance » et 

«les nouveaux publics », et ce pour toutes les categories de personnel. 

Pour couronner ce tableau deja passablement noirci, 1'informatisation du reseau, 

entreprise en 1988, n'est pas encore achevee ; les donnees 1998 indiquent que sur les 

soixante-trois etablissements comptes par la ville, «cinquante-cinq sites sont 

informatises ou en cours d'informatisation ». Or, le systeme est deja obsolete au regard 

des systemes actuellement sur le marche14. Parallelement, au moment ou de nombreuses 

bibliotheques commencent a dresser un premier bilan sur 1'usage des nouvelles 

technologies, le SIMI annonce que dix etablissements seront equipes en multimedia 

avant la fin de 1'annee 1999. L'installation de postes ayant 1'Internet a ete repoussee a 

decembre, et etant donne le manque chronique d'espace, ces nouveaux services 

s'ouvriront au detriment des autres collections. 

Toutes ces raisons expliquent pourquoi si le travail fait par chaque etablissement 

n'est pas negligeable, 1'evaluation menee a 1'echelle du reseau contraste fortement avec 

l'image que nous avons de la capitale en general. 

II. PRESENTATION DE LA BIBLIOTHEOUE CRIMEE 

l.Une realite sociale difficile 

*Le 19e arrondissement 

Cet arrondissement a ete cree en 1860 par le rassemblement de la Villette et de 

Belleville. La presence de grandes zones industrielles a la fin du XIXe siecle en a fait, 

des 1'origine, un quartier populaire, tres densement peuple. A la fermeture des grands 

sites industriels dans les annees soixante, plus de 50% de la population active se 

composaient d'ouvriers et de petits employes (taux le plus fort de la ville de Paris). 

Pendant tres longtemps, le 19e arrondissement eut la triste gloire de detenir le plus fort 

taux d'analphabetisme de toute Vagglomeration parisienne. Avec ses 165 000 habitants 

14 Je pense notamment au systeme Best-seller mis en place a Lyon et 1'interface Archimed developpee 
pour le SCD de 1'Universite de Technologie de Troyes. 
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recenses en 1990, soit la population d'une agglomeration comme Limoges ou Amiens, 

le 19e arrondissement constitue une veritable ville dans la ville, une ville jeune ou la 

moyenne d'age est de 36 ans (39 ans pour tous les arrondissements confondus) et ou les 

moins de 15 ans representent 18% de la population (14% a Paris en moyenne). Enfin, 

meme si forte population ne rime pas forcement avec pauvrete, force est de constater 

que certains llots reunissent toutes les caracteristiques des tiers et quart-mondes. 

Par ailleurs, si 1'analphabetisme est en regression, 1'illettrisme et 1'echec scolaire 

ont une acuite de plus en plus preoccupante. La plupart des etablissements scolaires font 

partie des dispositifs Z.E.P.-R.E.P.15, et de nombreuses ecoles primaires ont des classes 

d'initiation16 et de perfectionnement. Enfin, le poids de la population d'origine 

etrangere (18%) coniplete la physionomie du quartier. 

Cet arrondissement dans le domaine de la lecture publique est couvert par six 

bibliotheques, ce qui est beaucoup a Vechelle de Paris, mais bien peu pour 165 000 

habitants. Ces six bibliotheques traduisent bien la priorite donnee a la jeunesse, puisque 

les bibliotheques Crimee et Benjamin Rabier sont specialisees en jeunesse, la 

bibliotheque Herge ne comporte que deux sections, a savoir jeunesse et discotheque, la 

bibliotheque Fessart est mixte avec une section jeunesse et une section adultes, la 

bibliotheque Place des Fetes comporte les trois sections d'usage, seule la bibliotheque 

Flandre est reservee aux adultes. Un quart des enfants de 1'arrondissement est inscrit 

dans les bibliotheques, mais que bien plus les frequentent ponctuellement. 

*Crimee : les communautes en presence. 

Situee a 1'intersection de la rue Petit et de la rue de Crimee, la bibliotheque 

Crimee est a la jonction de toutes ces donnees, au coeur d'un des llots de pauvrete ou 

1'expression «realite sociale difficile » prend tout son sens. Si la rue Petit est «celebre » 

a 1'echelle parisienne, c'est moins en raison de sa bibliotheque que des squats et des 

logements insalubres qui la parsement. Une centaine de familles africaines, originaires 

du Senegal, du Mali, de Mauritanie et de Gambie, vivent dans les squats de la rue Petit. 

Si l'on elargit ce cercle, ce sont environ quatre-cent familles, plus ou moins en situation 

irreguliere, qui s'entassent dans des logements de fortune, parfois sans eau ni electricite. 

15 Zone d'Education Prioritaire-Reseau d'Education Prioritaire. 
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Aux cotes de cette communaute africaine, coexistent, mais pas sans heurts, une 

communaute juive assez traditionaliste et une communaute maghrebine tres attachee a 

1'Islam. Ecoles coraniques et ecoles juives drainent une forte population. Ces trois 

communautes marquent fortement la physionomie du quartier et engendrent un certain 

nombre de problemes, qui ne peuvent se comprendre en plaquant le modele francais de 

la famille et de la societe en general. 

Dans le contexte d'une bibliotheque specialisee en jeunesse comme Crimee, il 

est important de connaitre la structure familiale dans laquelle vivent les enfants, afin de 

mieux maitriser leurs comportements. D'une maniere generale, la cellule familiale de 

base des communautes africaines est plus large que celle que nous connaissons en 

France, et les relations entre ses differents membres ne s'organisent pas de la meme 

fa§on. Aux cotes des parents, deux personnes remplissent un role fondamental aupres 

des enfants ; il s'agit de la grand-mere a qui reviennent les relations d'affection et de 

comprehension, et de 1'oncle qui assume 1'autorite et les responsabilites qui chez nous 

incombent au pere. Prives de ces deux referents, parents et enfants sont souvent 

desorientes et n'arrivent pas a retisser les liens distendus entre eux. Ce manque, ajoute 

au deracinement des parents, est tres sensible chez les enfants africains qui frequentent 

Ia bibliotheque Crimee. Ils sont a la fois en quete d'affection et rebelles a une autorite 

qu'ils ne reconnaissent pas. Enfin, sans vouloir noircir le tableau, quelques enfants sont 

atteints de saturnisme ou de maladies entrainant des troubles de comportement graves, 

devant lesquels le personnel de la bibliotheque se trouve demuni (professionnellement 

et humainement). Si j'insiste autant sur la communaute africaine, c'est parce qu'elle 

constitue une part importante du public de la bibliotheque Crimee. 

*Le rayonnement de la bibliotheque Crimee 

A 1'echelle de 1'arrondissement, le rayonnement de la bibliotheque Crimee 

s'opere, sur le plan de la frequentation individuelle, sur un perimetre relativement exigu. 

Ce perimetre se trouve delimite, de fagon grossiere, par le Canal de 1'Ourcq d'une part, 

et par le Parc des Buttes Chaumont d'autre part. Cependant, la frequentation de la 

bibliotheque ne correspond pas Vetroitesse de ce perimetre ; le mercredi et le samedi, 

— d——. 

16 Classes denommees CLIN dans lesquelles les enfants apprennent le frangais. f. / , , 
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les «quarante-six places de consultation » sont bien insuffisantes, les tables sont prises 

d'assaut et les enfants s'installent partout. Ils investissent les 350 m2 dedies au service 

public comme un deuxieme foyer, ou ils se sentent a 1'aise. Comme dans de nombreuses 

bibliotheques, les statistiques ne suffisent pas a rendre compte de 1'activite et de 

1'audience de Crimee. Avec un peu plus de 59 000 prets enregistres en 1998, la 

bibliotheque Crimee n'appartient pas au peloton de tete du reseau parisien, constitue par 

les bibliotheques Melville (13e), Clignancourt (18e) et Parmentier (lle) qui atteignent 

entre 550 et 700 000 prets par an. Pour une superficie equivalente (380 m2) et des 

collections un peu moins importantes (19 000 documents), la bibliotheque jeunesse 

Benjamin Rabier, elle aussi dans le 19e arrondissement, enregistre le double de prets. 

Dans le meme ordre d'idee, les 1962 usagers inscrits en 1998 a Crimee semblent bien 

peu compares aux 300 000 inscrits recenses sur 1'ensemble du reseau. Une fois de plus, 

se pose le probleme d'une evaluation dans laquelle les non-inscrits ne sont pas pris en 

compte, probleme encore plus preoccupant a Crimee par la nature meme des activites 

que la bibliotheque propose (lectures individuelles...). Du point de vue des collectivites, 

ce perimetre est considerablement elargi. En participant au Reseau d'Education 

Prioritaire par le biais d'une convention, la bibliotheque a noue officiellement des 

relations avec deux colleges, six ecoles elementaires et cinq ecoles maternelles. Par 

ailleurs, elle sollicite tous les etablissements scolaires a sa peripherie. 

Enfin, tres impliquee dans le projet « Lire a Paris »17, la bibliotheque travaille 

regulierement avec les structures petite enfance de l'arrondissement (haltes-garderies, 

creches, foyers, PMI...). 

2.L 'etabiissement 

La bibliotheque Crimee a ete ouverte en 1988, au rez de chaussee d'un ensemble 

de HLM datant de la meme epoque18. Avec ses 350 m2 dedies au service public, et des 

collections importantes (22 600 imprimes et un total de 25 100 documents en y ajoutant 

les phonogrammes et les diapositives), c'est un etablissement consequent, d'autant plus 

qu'il est specialise en jeunesse. Comme partout ailleurs sur le reseau, le manque 

17 Projet petite enfance, developpe dans le chapitre suivant. 
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d'espace est un frein au developpement des collections et aux animations. Ainsi par 

exemple, elle ne dispose pas d'un espace d'exposition ; la mise en place d'une 

exposition de 18 panneaux (affiches) a demande presque une journee et la participation 

de trois bibliothecaires, car il a fallu vider puis deplacer des rayonnages afin de menager 

un espace correct. Si le resultat du point de vue de la presentation de 1'exposition est 

satisfaisant, cela l'est nettement moins du point de vue de 1'accueil du public, car il a 

fallu supprimer quatre places de consultation. 

Le budget d'acquisition de Crimee est de 114 500 francs pour 1999; il se 

decompose de la maniere suivante : 94 300 francs pour la dotation de livres19, 20 200 

francs pour les abonnements et 9 000 francs pour les phonogrammes. Ce budget est juge 

satisfaisant, d'autant plus qu'il a ete tres fortement augmente par rapport a 1'annee 

precedente en raison des actions Petite Enfance mis en place par la bibliotheque20. Par 

ailleurs, la bibliotheque dispose de 16 900 francs pour les operations de reliure et de 

reparation des ouvrages, et de 2 500 francs pour 1'achat de fournitures de bureau. Pour 

les animations, cependant, la bibliotheque est genee par la modestie de son budget. En 

1999, le budget d'animation n'etait que de 10 000 francs21, somme allouee par Paris-

Bibliotheques apres la prise de connaissance des projets de la bibliotheque. Ce budget 

est remis en cause chaque annee, la bibliotheque ne sait jamais de combien elle va 

disposer pour Vannee suivante. 

Les acquisitions sont faites de deux fagons. D'une part, Ies bibliothecaires ont Ia 

possibilite de commander les livres par le biais du service technique, qui propose pour 

les bibliotheques jeunesse une liste de soixante titres tous les quinze jours. Ces listes 

etablies par les bibliothecaires du reseau selectionnent, dans une production editoriale 

abondante, les livres, qui susceptibles d'interesser plusieurs bibliotheques, peuvent faire 

1'objet d'un achat de masse. II est parfois difficile de faire une idee sur les livres, c'est 

pourquoi les bibliothecaires se rendent chaque mois a la presentation critique de 

nouveautes faite par la Joie par les Livres, ou vont a tour de rdle en librairie. Une fois 

18 Bien que recents, ces locaux ne sont pas exempts de vicissitudes materielles. Pendant mon stage, la 
bibliotheque a dii faire face a quatre fuites d'eau; l'une d'elle a entraine, pour cause de court-circuit 
potentiel, la fermeture de 1'etablissement pendant une journee. 
19 A titre de comparaison, il faut noter que les credits pour la dotation de livres de la bibliotheque 
Courcelles, etablissement un peu plus grand, sont de 85 000 francs. 
20 La bibliotheque s'est vue ainsi allouer 11 000 francs supplementaires pour 1'achat de livres destines a 
ces actions. 
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que les bibliothecaires ont fait leurs choix et ont renvoye la liste au service technique, le 

bureau des commandes se charge de 1'achat des livres et repartit les commandes entre 

les fournisseurs attributaires du marche. C'est donc le service technique qui engage les 

depenses, mais il envoie apres reception des ouvrages une facturation fictive aux 

bibliotheques afin de leur permettre de tenir leurs comptes a jour. Les ouvrages 

commandes par ce systeme sont catalogues (LC-Marc) et indexes (Rameau et Dewey) 

directement par le service technique, puis achemines a la bibliotheque apres avoir ete 

relies, equipes et cotes. Leur reception donne lieu, a la bibliotheque Crimee, a une 

reunion de 1'equipe (tous les vendredis matins), afin que soit attribue a chaque ouvrage 

un centre d'interet et un niveau de lecture. Ces reunions sont importantes, car elles 

permettent aux bibliothecaires de prendre connaissance des nouveautes en se 

repartissant les lectures. D'autre part, les bibliothecaires peuvent commander les 

ouvrages qui ne se trouvent pas sur les listes aux editeurs ou aux libraires. Pour 1'annee 

1999, les deux-tiers des commandes ont ete faits par le biais du service technique. 

L'organisation des collections resulte a Crimee, comme dans bien d'autres 

bibliotheques d'une adaptation de la classification Dewey. Les ouvrages dits de 

« fiction » sont repartis de la facon suivante : les albums ranges par ordre alphabetique 

d'auteurs dans des bacs (les albums pour tout-petits sont signales comme tels et ranges a 

part), les premieres lectures, les romans pour enfants, les romans pour ados, les contes, 

les contes premieres lectures et les bandes dessinees. Les documentaires sont classes en 

centres d'interet, puis en sous-centres d'interet plus ou moins proches de la Dewey22. La 

bibliotheque a aussi constitue un fonds d'ouvrages destines aux adultes sur 1'eveil de 

1'enfant. Les revues et les documents sonores sont dans la mesure du possible disposes a 

proximite des centres d'interet correspondants. Cette organisation des collections n'est 

pas toujours, aux yeux des bibliothecaires comme aux yeux du public, evidente ; 

cependant, mise en place depuis plusieurs annees, elle est jugee lisible par la majorite du 

public. 

L'informatisation du reseau, entreprise en 1988 sur 1'ensemble du reseau 

parisien, a ete effective pour Crimee en 1996. Le logiciel PLUS, developpe par la 

societe GEAC, permet le catalogage des ouvrages, la consultation en ligne, des criteres 

21 Somme bien mince comparee aux plus de 300 000 francs de budget d'animation dont dispose la 
Bibliotheque Historique de la Ville de Paris. 
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de recherche varies, l'inscription des lecteurs, le pret de documents et la sortie de 

statistiques. B ne s'agit pas d'une architecture client-serveur, ainsi lorsqu'une panne de 

reseau se produit (ce qui n'est pas rare), la bibliotheque peut travailler en local sur son 

disque dur, mais ses possibilites sont tres limitees. Le manque de convivialite du 

systeme et son obsolescence ont ete pris en compte par les autorites de tutelle, qui 

projettent une reinformatisation du reseau a partir de 2001. Par ailleurs, la bibliotheque 

ne dispose, pour le travail interne, que d'un PC equipe de Windows 95 et du strict 

minimum en matiere de bureautique (Works 3.0). Pour compenser ce manque de 

moyens, les bibliothecaires deploient des tresors d'ingeniosite, et bien souvent realisent 

les documents specifiques a la bibliotheque sur leur ordinateur personnel23. 

3.L'equipe 

L'equipe de la bibliotheque compte actuellement 10 personnes: une 

bibliothecaire (responsable de 1'etablissement), quatre bibliothecaires adjoints, trois 

adjoints administratifs des bibliotheques, un mediateur contractuel, un emploi-jeune 

« mediateur culturel et social en bibliotheque ». Le recrutement d'un magasinier est en 

cours. Cette decomposition statutaire est tres artificielle, chaque membre de 1'equipe 

assume des responsabilites qui souvent excedent son statut. Par exemple, c'est une 

adjointe administrative des bibliotheques qui a la responsabilite des actions petite 

enfance, ce qui en terme de charge de travail ou de prise d'initiatives ne correspond ni a 

son grade, ni a son salaire. Le fonctionnement de la bibliotheque repose sur un 

decloisonnement des taches et la polyvalence des bibliothecaires a la fois pour le travail 

interne et le service public. Cependant si tout le monde participe au rangement, lit des 

histoires, aide les enfants a faire leurs devoirs (y compris le chef d'etablissement), deux 

personnes ont une place un peu particuliere au sein de 1'equipe. II s'agit de Boki 

Diawara, mediateur interne et externe de la bibliotheque, et de Valerie, « mediatrice 

culturelle et sociale en bibliotheque », qui suite au dispositif emploi-jeune a ete recrutee 

debut septembre, au meme titre que sept autres emploi-jeunes, par la ville de Paris. De 

fagon schematique, ils se distinguent du reste de 1'equipe par 1'absence dans leurs 

22 Ainsi, un livre sur les civilisations de 1'Asie correspond au centre d'interet « Peuples », categorie 
« Monde », ce qui en Dewey peut etre traduit par une cote en 915. 
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fonctions de taches purement bibliotheconomiques. S'ils participent aux acquisitions, ils 

n'interviennent pas dans le traitement des documents, et s'ils aident les enfants a se 

servir de 1'OPAC, ils ne font, en revanche, aucune action de pret-retour. Ils sont la 

pour renforcer les actions de mediation au quotidien que 1'equipe mene depuis plusieurs 

annees. 

III. UN PRO.TET D 'ET ABLISSEMENT DECLINE 

Dans son numero sur «le boom des bibliotheques »24, le magazine Telerama a 

qualifie la bibliotheque Crimee d' « oasis dans la cite », soulignant par-la ce que j'ai 

evoque rapidement, a savoir des conditions de vie difficiles, une insecurite qui tient plus 

a une certaine precarite qu'a la delinquance et un sentiment d'abandon. Situee au coeur 

de cette realite sociale difficile, la bibliotheque fait figure de havre joyeux pour le 

passant, mais aussi et surtout pour ses usagers. Cependant, le calme qui regne 

aujourd'hui, ne doit pas occulter le passe et les difficultes que Vequipe a dues 

surmonter. Lorsqu'en 1995, Blandine Aurenche a pris la direction de cet etablissement, 

la situation s'etait a ce point degradee que la bibliotheque avait ete fermee, et que la 

presence d'un vigile controlant les entrees avait ete une des conditions requises par le 

personnel pour sa reouverture. Desireuse de pacifier la bibliotheque, et convaincue que 

celle-ci se devait d'etre clairement identifiee par les autres acteurs du quartier, Blandine 

Aurenche est allee a la rencontre des acteurs institutionnels et associatifs du quartier. La 

reconnaissance de la bibliotheque s'est peu a peu fortifiee des rencontres formelles ou 

informelles lors des conseils de quartier, de journees portes-ouvertes au foyer africain... 

Seul equipement culturel de proximite, la bibliotheque est sortie de son isolement en 

nouant des liens avec les professionnels impliques sur le terrain, des travailleurs sociaux 

dans leur grande majorite. C'est dans ce cadre que la bibliotheque, representee par sa 

directrice, a joue un role fondateur dans la creation de Vassociation Jaures Petit Pantin, 

relais au service des habitants et des communautes en difficulte. De ces rencontres sont 

nes des partenariats, et de ces partenariats decoule une multiplicite d'actions concourant 

toutes au projet d'etablissement. Prendre la mesure des difficultes sociales du quartier a 

23 Discrete allusion aux problemes logistiques rencontres pour la redaction du rapport de stage et du 
memoire d'etude. 
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permis de construire un projet d'etablissement coherent. C'est lors d'une de ces visites 

d'information que Blandine Aurenche a rencontre au foyer africain Boki Diawara, 

personne ressource de premier plan sur le quartier. Reconnu par la communaute 

africaine comme arbitre de bon conseil et jouissant d'une forte autorite aupres des 

enfants, Boki Diawara n'a pas eu de mal a s'integrer au sein de la bibliotheque comme 

mediateur interne et externe. Engage comme contractuel par la ville de Paris depuis trois 

ans, il est pour beaucoup dans la pacification de la bibliotheque et dans 1'instauration de 

rapports normaux entre les bibliothecaires et les enfants. Une fois la paix restauree et 

soucieuse de repondre au mieux aux besoins des enfants du quartier (usagers et non-

usagers), la bibliotheque a developpe des activites dans trois directions : 

- la petite enfance 

- un travail de mediation au quotidien qui se traduit par la mise en valeur d'une relation 

individuelle de qualite 

- des propositions debouchant sur une collaboration reciproque avec le monde scolaire 

l.La petite enfance 

La prise en compte du public des tout-petits dans les bibliotheques est un 

phenomene relativement recent, qui date pour la plupart des etablissements au mieux 

d'une vingtaine d'annees. L'introduction d'activites pour les tout-petits dans les 

bibliotheques doit beaucoup, en region parisienne, tout au moins, aux pratiques 

developpees par 1'association ACCES (Actions culturelles Contre les Exclusions et les 

Segregations) dans le departement de 1'Essonne. Cette association, creee en 1981 par le 

professeur Rene Diatkine , Tony Laine et Marie Bonnafe, tous deux psychanalystes, a 

pour objectif de mettre le plus tdt possible les bebes en contact avec les livres et les 

histoires, principalement ceux dont les cultures familiales n'integrent pas le livre et la 

lecture. Le plaisir partage des la petite enfance entre 1'adulte et 1'enfant autour du livre 

est considere comme un element de prevention important contre les segregations issues 

des echecs scolaires. Dans cette optique, ACCES a travaille dans deux directions qui se 

completent. D'un cote, 1'association a organise et organise des seminaires et des 

groupes de travail avec des echanges entre professionnels de la petite enfance 

24 Telerama, n°2579, 16juin 1999, p.19. 
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(personnel de PMl, de creche, enseignants de maternelle...) et des bibliotheques. L'autre 

versant du piojet s'appuie sur «la mise en place disseminee d'animations du livre 

menees avec les bibliotheques, hors de leurs murs, en allant au devant des familles les 

plus demunies, mais sans les isoler, sans contribuer a leur exclusion »25. Ces animations, 

faites dans les salles d'attente des PMI devant et avec les parents par des animatrices-

conteuses donnent lieu a des observatoires reguliers qui permettent d'analyser la 

reception des enfants et de leurs parents, et des difficultes que peuvent rencontrer les 

animatrices. 

Fortement inspirees par les pratiques et les reflexions d'ACCES, des 

bibliothecaires du 19e arrondissement et des structures de la petite enfance ont entrepris 

de se retrouver pour des actions communes autour du livre. II s'agissait en premier lieu 

a la demande d'une directrice de creche familiale de sensibiliser les assistantes 

maternelles au livre et de toucher les parents. De ponctuelles, ces actions sont devenues 

regulieres et ont pris une telle ampleur qu'elles ne pouvaient plus, dans les conditions 

actuelles de personnel, etre assumees par les seules bibliothecaires. C'est pourquoi sur 

les conseils d'ACCES, les bibliothecaires ont cree une association specifique pour le 

projet parisien, il s'agit de 1'association « LIRE a Paris ». 

La creation de Vassociation en 1998, soit 10 ans apres le debut des actions petite 

enfance, montre combien la necessaire implication des pouvoirs politiques est parfois 

longue a obtenir, et combien la constance et Vacharnement des bibliothecaires sont 

importants. Le fonctionnement de Vassociation est assez complexe. D'une part, elle 

beneficie de subventions de la DASES26 et de la DRAC27 et d'un apport en nature de la 

DAC28 qui consiste en une formation et un tutorat dispenses gratuitement par les 

bibliothecaires impliques dans le projet. D'autre part, la DASES est responsable du 

recrutement en contrat emploi-jeunes des «animateurs-conteurs» formes par 

Vassociation. « LIRE a Paris » a passe une convention avec les directions de la DASES 

et de la DAC pour un projet « Livre et Petite Enfance » qui, dans un premier temps 

touche cinq arrondissements : le 5e, 6e, 13e, 19e et 20e arrondissements. Le rattachement 

des 5e et 6e arrondissements, quartiers ou les difficultes sociales n'ont pas la meme 

acuite, au projet n'est pas innocent, il s'est revele necessaire pour le vote des 

25 Bonnafe (Marie), Les livres c'est bon pour les bebes, Paris, Calmann-Levy, 1994, p.178 
26 Direction des Affaires Sanitaires et Sociales de la Ville de Paris. 
27 Direction Regionale des Affaires Culturelles. 
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subventions au Conseil de Paris, certains elus reprochant au projet de ne concerner que 

des publics dits « defavorises ». 

Les actions menees par « LIRE a Paris », dans le cadre de ce projet, s'orientent 

autour de quatre axes : 

- des animations autour du livre en salle d'attente de consultation des 

Centres de PMI: lectures individuelles assurees par une conteuse-liseuse en 

presence des parents et du personnel de la PMI. 

- des activites menees autour du livre en direction des assistantes 

maternelles : accueil des assistantes maternelles dans les bibliotheques du reseau et 

sensibilisation a la litterature jeunesse en collaboration avec les bibliothecaires. 

des manifestations ou activites ponctuelles dans les etablissements de 

garde ou les bibliotheques en direction des petits enfants et de leurs parents. 

des observatoires : partages des observations sur les pratiques de lecture 

des jeunes enfants recueillies par les lectrices de l'association, les bibliothecaires et 

les personnels de structures d'accueil de la Petite Enfance. 

La coordination de ces actions est geree sur chaque arrondissement par un 

comite de pilotage d'arrondissement, compose d'une coordinatrice de PMI (DASES), 

d'un medecin de PMI, d'un bibliothecaire referent, d'un membre du conseil 

d'administration de « LIRE a Paris », du responsable de secteur «LIRE a Paris » et 

d'une conseillere socio-educative de PMI. 

Actuellement, les Iectrices sont en formation alternee dans les bibliotheques et 

les structures petite enfance partenaires (creches, haltes-garderies...) pour Vexperience 

de terrain et suivent des seminaires theoriques dispenses a la fois par des professionnels 

de la Petite Enfance (ACCES, pedopsychiatre...), des bibliothecaires, des Iibraires...La 

grande diversite des exposes et la qualite des intervenants sont a souligner et a mettre en 

rapport avec la grande exigence formulee par les partenaires quant a la qualite des 

interventions en direction des publics. Par ailleurs, lors de la derniere reunion de 

concertation pour le 19e arrondissement29, les partenaires ont insiste sur la difficulte du 

travail des lectrices en PMI, difficulte liee a la detresse des familles se rendant dans les 

PMI, et la necessite d'un accompagnement prolongeant une formation de qualite. 

28 Direction des Affaires Culturelles de la Ville de Paris. 
29 Reunion qui s'est deroulee le 5/10/1999 a la bibliotheque Crimee, et qui reunissait une cinquantaine de 
personnes (bibliothecaires, directrices de creche, de centres sociaux, coordinatrice « LIRE a Paris »...). 
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Si j'insiste autant sur 1'association « LIRE a Paris », c'est parce que, d'une part, 

Blandine Aurenche fait parti de ses fondateurs et des bibliothecaires menant une 

reflexion sur la petite enfance depuis 10 ans, au meme titre que Genevieve Patte fit parti 

des fondateurs d'ACCES, et que, d'autre part, la bibliotheque Crimee est un partenaire 

tres actif de ce projet. 

Ainsi, la bibliotheque accueille depuis neuf mois deux lectrices trois a quatre 

jours par semaine. En les associant aux activites menees en direction de la petite 

enfance par son personnel, elle les aide a apprehender une experience de terrain riche, 

mais aussi les accompagne dans leur reflexion theorique, par le soutien que leur apporte 

la bibliothecaire en charge de ces questions30. A terme, les lectrices vont se degager des 

activites qu'elles menent dans les bibliotheques et les structures d'accueil de la petite 

enfance pour se consacrer au travail dans les PMI; cependant, les bibliotheques 

resteront des ports d'attache. 

Si la bibliotheque Crimee est apparue un partenaire naturel dans le cadre du 

projet conduit par 1'association « LIRE a Paris », c'est sans doute parce qu'elle tente 

d'appliquer au quotidien les pratiques de lecture defendues par ACCES avec les tout-

petits, mais aussi avec les plus grands. 

2.La mediation au quotidien : un proiet aux multiples facettes 

Dans un environnement ou les enfants sont la plupart du temps livres a eux-

memes et pour qui les relations avec les adultes se resument a des rapports de force, 

Blandine Aurenche a fait le choix de travailler sur la restauration du lien social mais 

aussi humain des enfants et de leurs familles. Si je parle de choix, c'est pour souligner 

les implications que celui recouvre dans le fonctionnement quotidien de la bibliotheque. 

Dans la pratique, ce choix se traduit par la permanence de lectures individuelles dans 

1'espace ouvert des albums. Pendant toutes les plages horaires consacrees au service 

publique, deux bibliothecaires se tiennent, dans cet espace convivial, a la disposition des 

enfants pour leur lire des histoires, et ce dans les conditions intimistes de la lecture a la 

maison (moment privilegie que peu d'enfants frequentant la bibliotheque connaissent 

30 II s'agit d'une bibliothecaire ayant le statut d'adjointe administrative des bibliotheques, mais qui a 
toujours assume de grandes responsabilites. Si j'ouvre cette parenthese, c'est pour souligner le decalage 
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effectivement a la maison). Cette activite dite du « un pour un » est tres appreciee des 

enfants, certains se constituent de veritables piles d'albums ou de premieres lectures 

pour que ce moment dure le plus longtemps possible. Avant tout soucieux d'entretenir 

le gout de la lecture, Ies bibliothecaires lisent aux enfants quel que soit leur age, qu'ils 

sachent lire ou non, et quel que soit les livres sans entrer dans des considerations de 

niveaux. Dans une bibliotheque telle que Crimee, ces lectures a la demande sont 

interessantes a plus d'un titre. D'une part, elles permettent d'entretenir de bons rapports 

avec les enfants, qui comme le soulignait Isabelle Antonutti, directrice de la 

bibliotheque municipale de Bezons31, « ne se sentent plus en droit de mettre le bazar a la 

bibliotheque quand ils connaissent personnellement les bibliothecaires » ; la familiarite 

introduite par ces lectures prend une dimension encore plus importante au moment du 

passage a 1'adolescence. D'autre part, ces lectures individuelles dans le contexte de la 

collectivite « bibliotheque » sont un bon moyen de se rapprocher des parents. Quand le 

bibliothecaire lit une histoire, il donne pour de nombreux parents une legitimite a l'acte 

de loisir que represente pour eux la lecture-plaisir ; il n'y a bien sur pas d'automatisme, 

mais certaines mamans qui se contentaient avant de deposer leurs enfants, s'installent 

maintenant avec eux pour ecouter les histoires et parfois timidement se mettent a lire a 

leurs tout-petits. Par ailleurs, ces lectures permettent de reperer les difficultes familiales 

ou scolaires de certains enfants. Enfin, elles aident les bibliothecaires a affiner leur 

regard sur certains livres, a depasser leurs a priori devant la perception parfois 

fondamentalement differente qu'en ont les enfants. 

Parallelement, deux bibliothecaires sont a la disposition des enfants dans 

Pespace consacre aux documentaires pour les aider dans leurs recherches mais aussi 

bien souvent pour leur travail scolaire. II ne s'agit pas de faire du soutien scolaire, mais 

plutot de prendre le temps d'expliquer un enonce ou simplement de les encourager. 

Pendant, les heures d'ouverture aux publics, le travail des bibliothecaires se traduit par 

une tres grande disponibilite et une occupation systematique de 1'espace, les banques de 

pret ne centralisent ni 1'accueil, ni 1'orientation et ne sont pas reconnues comme des 

lieux de retranchement. 

que l'on trouve a de nombreux niveaux dans la fonction publique entre les statuts et les fonctions remplies 
par les personnels. 
31 Intervention du 15/10/99 a Poitiers lors du stage sur « Le role social des mediatheques ». 
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Cette mediation au quotidien impose des choix qui rejaillissent sur le 

fonctionnement de la bibliotheque. D'une part, elle suppose la presence de six 

bibliothecaires minimum au service public (repartis comme je l'ai decrit plus haut), 

ainsi que des roulements reguliers entre les postes, car etre disponible pour faire des 

devoirs ou lire des histoires pendant deux heures dans le fonds sonore d'une 

bibliotheque pour enfants (remuant au demeurant) ne sont pas des activites de tout 

repos. L'investissement demande a chaque bibliothecaire peut, dans ce cadre, paraitre 

considerable. Le travail interne de bibliographie, d'analyse critique ne peut plus se 

decliner de la meme maniere. Si les bibliothecaires de Crimee assistent a de nombreux 

comites de lecture et suivent avec attention 1'actualite litteraire, ils reconnaissent que 

sans le travail d'analyse fait par des bibliotheques telle que 1'Heure Joyeuse, qui d'une 

certaine fagon garantissent la qualite de 1'offre presente sur le reseau, ils ne pourraient 

pas faire cette mediation au quotidien dans de bonnes conditions. 

Dans le meme ordre d'idee, la bibliotheque ne peut pas proposer des animations 

tout azimut, faute de personnel pour les assumer. Par rapport a une bibliotheque comme 

celle de Bobigny, particulierement dynamique dans le domaine des animations, 1'offre 

proposee a Crimee peut paraitre restreinte: heure du conte tous les mercredis, atelier 

journal une fois par semaine, club de lecture Ados une fois par mois, lecture suivie a 

haute voix deux fois par semaine et ecoute individuelle de cassettes audio une fois par 

semaine. Cependant, d'autres activites plus specifiques a la petite enfance et aux 

parents, hors horaires d'ouverture au public, ont ete mises en place. La gestion au 

quotidien de ces activites ajoutee a la disponibilite necessaire du personnel n'est 

possible que grace a la specialisation de certains bibliothecaires qui, en dehors de toute 

consideration de statut, prennent en charge des secteurs entiers, et ce au detriment d'une 

certaine polyvalence du metier de bibliothecaire. Cela suppose aussi que certains 

membres de 1'equipe acceptent de decharger d'une partie du travail interne leurs 

collegues, sans pour autant se sentir frustres. 
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3.Les animations faites en direction des scolaires 

Les activites proposees au monde scolaire doivent etre envisagees a la fois 

comme une fin et comme un moyen du projet d'etablissement de la bibliotheque 

Crimee. En effet, 1'aspect selectif des relations entretenues par la bibliotheque avec les 

ecoles peut etre considere comme le revers de la medaille des deux autres orientations, 

tres devoreuses de temps et de personnel, que soutient la bibliotheque ; cependant il 

peut etre aussi compris comme le moyen d'instaurer une collaboration veritablement 

fructueuse avec les ecoles. 

Tres longtemps, les bibliothecaires sont restes cantonnes dans le schema 

classique de la reception des classes des ecoles environnantes pour des visites 

decouverte de la bibliotheque. L'evaluation de ces visites a fait ressortir une grande 

insatisfaction du cote des bibliothecaires. Travaillant de plus en plus dans la direction 

d'une rencontre individuelle autour du livre et non instrumentalisee, ils ressentaient ces 

visites collectives comme ayant quasiment un caractere obligatoire pour les enseignants 

et perdant leur sens. Beaucoup de bibliothecaires qualifiaient ces visites de « visites 

piscine », remarquant que contrairement a la piscine, la decouverte de la bibliotheque 

dans ce contexte ne presageait en rien de la frequentation future des enfants. Ces 

reflexions ainsi que 1'afflux des demandes de la part des enseignants ont conduit 

1'equipe a s'interroger sur le type de relations qu'elle souhaitait entretenir avec 1'ecole. 

Cette interrogation a debouche sur la redaction d'un projet formalise32 qui a ete presente 

a 1'Inspecteur de 1'Education Nationale de la circonscription, en charge de la R.E.P. 15. 

L'equipe a formule clairement dans ce projet les objectifs poursuivis par la 

bibliotheque : 

-« favoriser 1'usage libre et individuel de la bibliotheque et de la lecture par les 

enfants 

- faire connaitre la litterature de jeunesse aux enseignants et aides-educateurs 

- accueillir les familles a la bibliotheque et mieux les impliquer dans les actions 

autour de la lecture 

- ameliorer les contacts de la bibliotheque avec les BCD et les CDI 

- encourager la production ecrite des enfants. » 

32 « Partenariat REP 15/Bibliotheque Crimee. Projet 1999-2000 » mis en annexe 3. 
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De faite si toutes les actions proposees par la bibliotheque concourent au projet 

d'etablissement, deux d'entre elles se distinguent par leur originalite. II s'agit, dans un 

premier temps, de depasser la notion de «lecture-apprentissage », en proposant sur le 

modele de ce qui se fait dans les murs de la bibliotheque des lectures individuelles a la 

fois pendant le temps scolaire et hors temps scolaire. Deux a trois bibliothecaires se 

rendent dans une classe et avec 1'aide de 1'enseignant et de parents volontaires lisent a la 

demande. Dans le meme ordre d'idee, une petite equipe de la bibliotheque se rend a 

1'ecole avec une selection d'albums une fois par semaine et propose aux enfants des 

lectures individuelles hors temps scolaire, ce sont dans les ecoles maternelles les 

« lectures-gouter » faites au moment ou les parents viennent chercher les enfants, et les 

«lectures-preau » dans les ecoles primaires pendant les recreations de cantine. Par ces 

biais, la bibliotheque souhaite impliquer d'avantage les familles qui a la bibliotheque 

comme a 1'ecole restent tres souvent en retrait. 

Par ailleurs, la bibliotheque propose aux enseignants des activites destinees a 

leur faire decouvrir les richesses de la litterature jeunesse, trop souvent mal connue et 

devalorisee. Un premier contact est etabli avec les enseignants par la presentation a la 

bibliotheque, une fois par trimestre, de nouveautes. Pendant 1'heure du dejeuner, 

bibliothecaires et enseignants pique-niquent autour d'une selection de livres. A 1'issti de 

ce moment tres convivial, les enseignants remplissent une fiche precisant les activites 

qu'ils souhaitent mener avec la bibliotheque, et sont invites a emprunter les livres qui 

leur ont ete presentes. Cette premiere approche est prolongee par la mise en place de 

comites de lecture avec les enseignants. Se deroulant un samedi libere tous les deux 

mois, ces comites de lecture ont ete penses sous la forme d'un echange entre 

bibliothecaires et enseignants sur les pratiques de lecture des enfants. C'est aussi 

1'occasion de parler de fa§on plus individuelle des enfants, et notamment des enfants en 

echec scolaire qui frequentent regulierement la bibliotheque. 
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CONCLUSION 

Comme je I'ai deja dit en preambule mon stage a Ia bibliotheque Crimee a ete 

tres riche. Si globalement je suis en mesure d'evaluer les pratiques, mais aussi les 

notions plus theoriques acquises lors de ce stage, definir et lister les taches que j'ai 

accomplies se revele etre moins aise. 

Integree dans une equipe, j'ai suivi les differents projets en cours et j' ai participe 

a leur mise en place. Ainsi, je me suis rendue avec les autres membres de la 

bibliotheque dans les ecoles afin de leur presenter les activites proposees pour cette 

annee 1999-2000, et j'ai participe aux presentations de nouveautes faites a deux reprises 

pour les enseignants. Dans le meme ordre d'idee, j'ai fait beaucoup de «service 

public » version Crimee, c'est-a-dire de la lecture individuelle dans la bibliotheque et 

hors les murs avec ATD Quart-Monde, de l'aide aux devoirs, de la recherche 

bibliographique...La visite d'autres etablissements en region parisienne, mais aussi en 

Province m'a permis de discerner a la fois ce qui dans 1'experience de Crimee relevait 

de la situation locale et ce qui fait le corps des missions d'une bibliotheque. I 'v 

De par la duree de mon stage, je n'ai pu pretendre rendre de veritables services a 

la bibliotheque dans les domaines qui Ia preoccupent, a savoir la recherche de nouveaux 

partenaires en rapport avec 1'evolution de ses missions. Cependant, en participant aux 

reunions de concertation avec les differents partenaires, j'ai pu parfois apporter un 

certain recul a la reflexion, et faire part des experiences faites dans d'autres 

etablissements. 

La bibliotheque Crimee est un etablissement riche, richesse de son equipe et de 

ses publics, j'espere avoir su saisir celle-ci et avoir la possibilite de transformer cette 

experience lors de mon futur parcours professionnel . 
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ANNEXES 
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ANNEXE 1: Organigramme de la Direction des 
Affaires Culturelles de la Ville de Paris 
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Bureau des bibliotheques et du livre 
Hotel d'Albret 
31, rue des Francs-Bourgeois 
75188 Paris Cedex 04 

Effectif: 44 personnes 

Bureau 
des bibliotheques 

et du livre 
Au sein de la Direction des affaires culturelles de la Ville de Paris, 
le bureau des bibliotheques et du livre propose les orientations 
generales des bibliotheques, met en place les moyens de leur 
fonctionnement, coordonne et controle leurs activites. 

Organigramme de la direetion des affaires cufturelies 
de la Ville de Paris 

Service Directeur des affaires Directeur adjoint 
de la communication culturelles 

et des relations exterieures 

Sous-direction 
des richesses artistiques 

Bureau des affaires cultuelles 
et historiques 

Bureau 
des musees 

Departement 
des arts plastiques 

et des metiers d'art 

Sous-direction 
de la coordination 

administrative et financiere 

Sous-direction 
de la diffusion culturelle 

Bureau 
des affaires 

juridiques 
et financieres 

Bureau 
du personnel 
et des moyens 

Bureau 
des bibliotheques et du livre 

Bureau 
des enseignements 
artistiques 

Bureau 
de la musique et 
de l'art lyrique 

Bureau du theatre, 
de la danse et du cinema 



ANNEXE 2: Organigramme du Bureau des 
Bibliotheques et du Livre de la Ville de Paris 

27 



•ganigramme du bureau des bibliotheques et du livre 

Inspection Chef du bureau 

Services administratifs Service scientifique 

Section 
du personnel 

Section 
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financieres 
et generales 
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publics 
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ANNEXE 3: Partenariat REP 15 / Bibliotheque 
Crimee Projet 1999-2000 
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Partenariat 
REP 15 / Bibliotheque Crimee 

Projet 1999-2000 

Objectifs : 

-Favoriser 1'usage libre et individuel de la bibliotheque et de la lecture par les enfants 
-Faire connaitre la litterature de jeunesse aux enseignants et aides-educateurs 
-Accueillir les familles a la bibliotheque et mieux les impliquer dans les actions autour de la 
laofnro ivvtui  v 

-Ameliorer les contacts de la bibliotheque avec les BCDet les CDI 
-Encourager la production ecrite des enfants 

Rien ne sera entrepris sans la partieipation active de Tequipe pedagogiqoe. 

Maternelles et CP 

Ces propositions pourraient concerner aussi les CEl 

A-Visite des familles precedee par une visite de dasse 
1 / Les enfants viennent une premiere fois a la bibliotheque (si 1'enseignant le juge utile); ie plus 
d'adultes possible (bibliothecaires. parents accompagnateurs, enseignant. aide-educateur) les 
accueillent pour leur lire ou leur presenter des livres (eventuellement diapos et K7 audio) par tres 
petits groupes ou individuellement. 

2 / Une deuxieme visite aver les familles est prevue le plus rapidement possible un samedi matin 
"non libere": 



Uenseignant donne rendez-vous aux enfants et a leur famiiie (les autres freres et soeurs sont 
bienvenus) vers 1 Oh a la Bibliotheque. I! accueille les familles avec les bibliothecaires L'accueil, 
autour d'un cafe et d'un petit gouter, est diversifie et le plus possible individualise : 

histoires en diapos(en tres petits groupes) 
contes(en tres petits groupes) 
lectures d'albums 
ecoute de K7-audio, 
visite de la bibliotheque pour les parents... 

Les parents peuvent inscrire leurs enfants et emprunter des livres. 

B - Leeture-gouter 

Une premiere experience sera faite a la maternelle Thionville. 
Cette lecture individuelle proposee aux enfants de 17 a 18h, heure a laquelle leurs parents viennent 
les chercher. a pour but de sensibiliser les adultes a la lecture aux tres jeur.es enfants et les inviter peu 
a peu a se joindre a ce temps autour des livres. 
Nous devons etre nombreux pour cette lecture, afm de 1'individualiser au maximum. 

Vers 17h, une fois par semaine, le mardi deux bibliothecaires viendront apporter livres et soutien 
pour ce temps de lecture individuelle dans le preau, avec la directrice, les animateurs qui peuvent se 
liberer et. si possible des parents. 

C - Une experience de lecture "a la demande" 

Une experience pourrait etre envisagee avec des mamans ou des papas qui accepteraient de venir 
tous les 15 jours dans une classe pour un temps de lecture "a la demande". Lobjectif est de mieux 
sensibiliser des parents a la lecture des enfants 

Les bibliothecaires apportent une trentaine d'albums, dont les adultes presents (maitresse, 
bibliothecaires. parents, personnel de service.. .) proposent la lecture aux enfants d'une maniere 
individualisee (comme a la maison). 
Les seances sont suivies d'une courte svnthese avec les adultes permettant de mieux decouvrir 

certains albums, mieux percevoir les reactions des enfants, etc... 

D - Pret collectif 

Pret de caisses de 30 a 50 livres a la demande pour un trimestre . 
La caisse peut etre constituee autour d'un theme a la demande de 1'enseignant; le choix peut 

egalement etre fait avec lui. 



E- Comites de lecture avec les enseignants : 

Ces Comites de leeture sont 1'occasion de mieux connaitre la litterature de jeunesse, suivre la 
production et echanger autour de ces livres et de 1'usage qu'en font les enfants. 

Les seances auront lieu lors de samedis liberes 
ICes partages permettront de mieux observer les pratiques de lecture des enfants, a partir de livres 
presentes aux enseignants (seances eventuellement ouvertes a d'autres personnes: aides-educateurs, 
personnel de service ou parents participant a des animations du livres,etc. ) par des bibhothecaires . 
Ces livres sont pretes aux enseignants afin qu'ils les testent eux-meme avec les enfants . 

II serait interessant de proposer ces livres sous forme de lectures individuelles aux enfants 

F - Presentations de nouveautes ou de thematiques 

1 fois par trimestre, le MARDI entre 11 h30 et 13h30, a la hihliotheque , presentation d'albums, 
contes, documentaires, K7, diapos ou livres pour adultes; seances accompagees de prets de livres (on 
peut apporter son sandwich, ou nous prevenir pour que nous commandions un plat chez le traiteur 
chinois (25f)...nous offrirons le cafe !) 

G - Participation a 1'Observatoire et aux Comites de lecture de la petite enfance 
(reservee aux Petites Sections de maternelle) 

2 fois par trimestre, le personnel des etablissements d'accueil des moins de 3 ans , des Jardins 
d'enfants et des Bibliotheques du 19eme arrondissement, se retrouvent pour partager des 
observations sur les pratiques de lecture des tres jeunes enfants, avec la participation d'une 
psychanalyste. 
Les obserx atoires ont lieu, alternativement, a la bibliotheque Crimee ou Benjamin Rabier (rue de 
Flandre), 2 vendredis par trimestre, de 13h a 15 h. 

Les maitresses de petite section de maternelle y sont les bienvenues. II est necessaire de s'inscrire 
pour recevoir 1'information. 



Ces propositions concernent les cycles CE2-CM, eventellement les CEl 

A - Leeture -preau : 

Cette idee avait ete suggeree par des parents, a la suite d'une reunion sur la violence a 1'ecole. 
II s'agit d'offrir un temps calme autour du livre pendant la recreation de cantine , de fa?on tout a fait 
gratuite et la plus individualisee possible. II serait souhaitable qu'elle soit 1'occasion d'une reflexion 
avec les enseignants et 1'animateur de BCD. 

Pendant la recreation de cantine, une fois par semaine , le jeudi de 12hl5 a 13hl5, des 
bibliothecaires proposent de lire a la demande aux enfants, dans le preau. 
Nous souhaitons qu'une evaluation soit faite avec le directeur en fevner et en juin. 

B - Visite de la bihliotheque : 

1 / visite prealable de la bibliotheque par 1'enseignant afin que nous puissions lui presenter le fonds et 
la configuration de la bibiiotheque : il pourra ainsi mieux preparer la visite en connaissant deja le heu 
et ses ressources.. 

2 / visite de la bibliotheque par les enfants : la classe est repartie par tous petits groupes, pilotes par 
des bibliothecaires, 1'enseignant, un aide=educateur, 1'animateur de BCD, er. partant le plus possible 
du desir des enfants : fouiller dans les etageres, se faire lire quelques pages, chercher un document 
dans la base informatisee. 
11 ne s'agit pas de faire une recherche documentaire, mais de decouvrir la variete de 1'offre 
documentaire, et des types de documents, d'apprendre a se reperer dans l'espace...et de susciter 
1'envic de revenir. 

C - Presentation de romans : 

Nous voudrions provoquer une dynamique de lecture dans la classe : les adultes presentent quelques 
livres qui sont ensuite pretes en plusieurs exemplaires a la classe ; il s'agit alors de faire circuler le 
plus possible les livres dans la classe, puis de partager autour de ces livres entre enfants et adultes. 
II nous semble important, pour 1'efficacite de cette action, que la lecture ne soit pas obligatoire et ne 
donne pas lieu a des exercices ou fiches de lecture. 

Les bibliothecaires proposeront a 1'enseignant plusieurs livres, puis, une fois le choix etabli avec lui, 
enseignant et bibliothecaires ( animateur de BCD?) presenteront aux enfants 6 ou 7 titres en 
plusieurs exemplaires. 
Le debat autour des livres lus sera co-anime par un bibliothecaire et 1'enseignant. D'autres adultes 
peuvent participer a ces presentations et ces debats (directeur, aides-educateurs, etc..): le resultat 
nensera que plus riche! 



II sera necessaire de prevoir 4 ou 5 seances dans 1'annee, tantot a la bibliotheque, tantot a 1 ecole. 

D - pour Ies CM : "De ia science a ia science-fiction" 

En lien avec la thematique retenue pour l'an 2000 par les Bibliotheques du 19eme, plusieurs 
propositions dont les modalites seront a envisager avec les enseignants de CM interesses 
La bibliotheque recevra une exposition du musee de 1'Homme : "Tous parents, tous differents , u y 
aura aussi des presentations de livres scientifiques, de romans sur ce theme, accueil d expos con^ues 
par les classes, travail autour de la genetique, invitation d'AJbert Jacquart, etc... 

Un calendrier sera etabli pour le premier trimestre scolaire en fonction des collaborations envisagees; 

les seances pouvant alterner entre la bibliotheque et 1'ecole. 

E - Comites de lecture avec les enseignants : 

Une a deux fois par trimestre, lors de samedis liberes , le samedi matin a 1'ecole . La bibliotheque 
peut assurer un comite de lecture dans une seule ecole primaire cette annee. 

II s'agit de partages d'observation sur les pratiques de lecture des enfants, a partir de livres presentes 
a 1'ecole par des bibliothecaires . Ces livres sont pretes aux enseignants et a 1'ammateur de BCD ou a 
Vaide-educateur, afin qu'ils les lisent eux-meme et les testent aupres des enfants 

F - Presentations de nouveautes ou de thematiques 

Une fois par trimestre.pour les enseignants et aides-educateurs, a la hihliotheque_, un mardi de 
llh45 a 13hl5, presentation d'albums, contes, romans, documentaires, K7, diapos ou hvres pour 
adultes; seances accompagees de prets de livres(onpeut apporter son sandwich, ou nous prevemr 
pour que nous commandions un plat chez le traiteur chinois (25f)...nous offrirons le cafe !) 

G- Pret collectif 

Pret de caisses de 30 a 50 livres a la demande pour un trimestre . La caisse peut etre constituee 
autour d'un theme a la demande de 1'enseignant ou de l'animateur de la BCD; le choix peut 
egalement etre fait avec lui. 

H - Productions d'enfants exposees a la bibliotheque 

Soit dans le cadre du Journal: "le Petit Crimee", soit sous forme de panneaux, d'un grand cahier 
expose a la bibliotheque : articles , opinions sur des livres, poemes, dessins, etc... 



Colleges et Lvcees 
*m-y 

A - Lectures de Nouvelies 

Poursuivre 1'experience amorcee depuis 2 ans avec le LEP d'Alembert: lecture de Nouvelles a de tres 
petits groupes d'adolescents 

B - Club de lecture avec une classe 

II S'agit de provoquer une dynamique de lecture dans la classe : les adultes presentent quelques livres 
qui sont ensuite pretes en plusieurs exemplaires a la classe ; il faut alors faire circuler le plus possib e 
les livres dans la classe. puis de partager autour de ces livres entre eleves et adultes. 
L'action se met en place en concertation avec le responsable du CDI. Les bibliothecaires et le 
documentaliste proposeront a 1'enseignant plusieurs livres, puis, une fois le choix etabli, enseignant et 
bibliothecaires presenteront aux eleves les divers titres. . 
D'autres adultes peuvent participer a ces presentations et ces debats (Documentahste, aides-
educateurs, etc..) 

Bien sur, les lectures ne sont pas obligatoires et ne donnent lieu a aucun exercice ou fiche de lecture. 
par contre, des eleves pourront ecrire des critiques pour le journal de la Bibliotheque ou un journa 
de college. 
4 ou 5 seances sont necessaires et peuvent avoir lieu au College. 

D- "De la science a la science-fiction" 

En lien avec la thematique retenue pour l'an 2000 par les Bibliotheques du 19eme, plusieurs 
propositions dont les modalites seront a envisager avec les enseignants de biologie et de fran<;ais 
interesses 
1 / La bibiiotheque recevra une exposition du Musee de 1'Homme : "Tous parents. tous differents 
pourra faire des presentations de livres scientifiques, de romans de science-fiction sur ce theme, 
accueil d'expos concues par les classes, invitation d'Albert Jacquart, etc... 
Un calendrier sera etabli en fonction des collaborations envisagees, les seances pouvant alterner entre 
la bibliotheque et le College, durant le ler trimestre 2000. 

2 / Participation d'enseignants a la critique de livres de vulgarisation scientifique pour les jeunes 

E - Participation au Club de lecture de la Bibliotheque 

Depuis 2ans, chaque mois, a la bibliotheque, le samedi apres-midi, desjeunes de 12 a 17 ans 
echangent sur leurs lectures avec des bibliothecaires : les livres, services de presse pretes par la 
revue "Lecture-jeunes", sont prealablement presentes par les bibliothecaires. 
Ces echanges peuvent donner lieu a des articles, a 1'invitation d'ecrivains. 



CALENDRIER 

1 -Presentation de livres et de nouveautes a la Bibliotheque CRIMEE: 

pnnr Ipc maternelles : le Mardi 19 Octobre de 1 !h45 a 13hl5 

pour les primaires : le Mardi 26 Octobre de 1 Ih45 a 13hl5 

On peut apporter son sandwich, ou nous prevenir pour que nous commandions un plat chez le 
traiteur chinois (25f)...nous offrirons le cafe ! 

2 - Comites de iecture 

Samedis liberes pouvant convenir a des comites de lecture: 

; 1er trimestre 2eme trimestre 3eme trimestre; 
i 

25 seotembre 15 jarivier 6 mai 
9 octobre 11 mars 20 mai 

30 octobre 1er avril 17 juin 
20 novembre 
4 decembre 
18 aecembre ; 



Stage pour les aides-educateurs (emplois-jeunes) 

Stages d'une semaine pour une vingtaine d'aide$-educateurs, les stagiaires etant re?us deux par deux 
par ia Bibliotheque ( soit 10 semaines d'accueil pour la Bibliotheque) 

Calendrier etabli avec 1'I.E.N. , les ecoles et M.M.Mignot en debut d'annee, apres note au Bureau des 
Bibliotheques , a compter du ler Novembre 99. 

Contenu du stage : 

- le livre et la bibliotheque : quelle lecture pour quel enjeu9 

- connaitre la litterature de jeunessexollections, genres, principaux auteurs 
- observer les pratiques de lecture des enfants 
- se reperer dans la bibliotheque : le fonds, le classement, 1'OPAC 
- connaitre le public d'une bibliotheque et le partenariat 

Ls stagiaire effsctuera les horaires des bibliothecaires, les suivra dcw.s leurs activites txtn ith, t... 



CONVENTION de PARTENARIAT 

entre 
* 

d'nne part 

Le Reseau d'Education Prioritaire numero 15 

represente par: 

L'Inspecteur de l'Education Nationale de la 28 eme circonscription de 
Paris : 41, rue de Tanger 75019 - PARIS 

et, d'autre part: 

La Bibliotheque Municipale de la Ville de Paris : "Crimee " 

representee par: 

La Directrice de la bibliotheque : 42, rue Petit 75019 - PARIS 

II est convenu: 

Article 1 

Expose des principes: 

Afm de mieux faire decouvrir et connaftre la bibliotheque municipale locale aux eleves du 
Reseau d' Education Prioritaire numero 15, et pour creer des relations nouvelles entre Vecole et la 
societe, une collaboration s'etablit entre le REP 15 et la bibliotheque de proximite . 

Cette collaboration prend la forme d'un jumelage entre le REP 15 et la bibliotheque pour 
organiser ensemble des actions en direction des etablissements scolaires du premier et du second 
degre, des enseignants et d'une maniere generale de 1'ensemble de la population du reseau . 
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Les partenaires: 

- tous les etablissements scolaires : ecoles, coIleges, du REP 15 

- k bibliotheque : choisie en fonction des objectifs, du contenu du projet et de sa proximite 
du Reseati 15 . 

Le jumelage est inscrit dans le contrat de reussite du REP, les actions conduites y sont 
integrees. 

Les partenaires du REP concerne : Ville de Paris, Municipalite du XIX eme arrondissement 
sont informes et associes a cette operation . 

Les responsables du jumelage defmissent un cahier des charges dans lequel sont precises la 
nature et les liens entre les partenaires de chaque action : les objectifs, les moyens mis en oeuvre, la 
valorisation . Ces actions n'entra!nent aucun besoin de financement specifique . 

Article 2 

Objectifs et modalites: 

Ils mettent en evidence la complementarite des objectifs d'apprentissage et des objectifs 
culturels . 

Ils precisent: 

- les actions pour les eleves; 
- les actions d'information et de 

1'equipe educative; 
- les actions d'information et de 

d' Education Prioritaire 15 . 

Les objectifs defmis permettent: 

- de rapprocher les contenus des enseignements et les ressources des bibliotheques ; 
- d'etudier 1'ensemble des ressources du domaine des bibliotheques, mediatheques, dans 

toute sa diversite (litteraire, scientifique, historique, geographique, ethnologique, artistique, 
plastique, technique et industriel) en recherchant leurs usages pedagogiques et culturels; 

- de decouvrir la bibliotheque partenaire comme une entreprise dans laquelle coexiste la 
multiplicite des fonctions suivantes : accueil, communication, documentation, classement, 
exposition, gestion et maintenance . 

- de rendre, dans le REP 15, la bibliotheque " presente". 

formation pour les enseignants et les autres acteurs de 

participation des parents et des autres habitants du Reseau 
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les modalites: 

La mise en oeuvre du projet devra : 

- prendre appui sur les dispositifs existants : action culturelle, eventuellement" classe 
culturelle", ateliers d'ecriture et de pratique litteraire, actions educatives innovantes, * 
visites-conferences, participation aux actions de formation des enseignants, contrat educatif local. 

- etre accompagnee d'actions d'information et de formation organisees specifiquement pour 
les equipes educatives et particulierement des aides-educateurs en postes dans les etablissements 
scolaires . 

- participer a des moments importants de la vie des etablissements scolaires du REP 15 et du 
quartier, et aux diverses actions culturelles organisees (de types: expositions, la semaine du livre 
ou autres ). 

- mettre en place un dispositif d'evaluation qui devra permettre notamment d'apporter des 
elements de reponse sur ies points suivants : 

• les apports de 1'operation en ce qui conceme les eleves: connaissance, competences et attitudes 
acquises, notamment en lecture et en ecriture, 

• les apports en ce qui concerne les enseignants et les personnels de la bibliotheque concernee 
(eventuellement: nouvelles approches de 1'usage pedagogique et culturel de la bibliotheque 
municipale), 

• les apports de Voperation dans la relation tripartite : bibliotheque, milieu scolaire et quartier. 

Les responsables pedagogiques et academiques premier et second degre seront tenus 
regulierement informes du deroulement de Voperation. 

Un document d'evaluation sera annexe annuellement au contrat de reussite . 

Article 3 

Valorisation : 

Le jumelage serait valorise par: 

- Une information donnee dans les journaux scolaires, dans un document elabore en 
direction des acteurs du REP et eventuellement dans des publications specialisees de 1'Education 
Nationale, des bibliotheques municipales de la Ville de Paris, de la municipalite du XEX eme 
arrondissement. 

Article 4 

Duree: 

Le jumelage est prevu pour la duree du contrat de 
au 01 /09/2002 . 

itdu 01 /09/1999 


